
Le mystère de Schnida 
 

Je me sens seule. Églantine et Canine d’Ours sont partis cueillir des 

noisettes. Je leur ai bien expliqué qu’ils ne devaient absolument pas 

dépasser la clôture. Appuyée contre le mur de torchis, je touille mon 

thé de tilleul sur le feu crépitant. Cela fait maintenant une pleine 

lune qu’Oeil-d’Aigle, le père de mes enfants, n’est pas revenu. 

Depuis un certain temps, la nourriture se fait rare en plaine. Il a donc 

décidé d’aller chasser du bouquetin et des cerfs. Je m’inquiète 

pour lui. Il me manque, notre village lacustre n’est pas pareil sans 

lui. Ensemble, on aimait tisser des habits en prévision de l’hiver. 

Apprendre à Eglantine et à Canine d’Ours à rassembler les sangliers 

et les mouflons. 

Les membres du clan se sentent abandonnés sans leur chef Œil-

d’Aigle. En son absence, je dois le remplacer et m’occuper de tout. 

Mais, toute seule, je n’y arrive pas ! Même si mes enfants tentent de 

m’aider, c’est difficile. Depuis sa naissance, mon compagnon a 

toujours eu une place importante dans le village. Jamais il ne l’avait 

quitté depuis 30 printemps. 

Je regrette de l’avoir laissé partir et je repense à mon cauchemar 

de cette nuit. Le clan des Ours Féroce, nos ennemis, l’avait capturé. 

Heureusement, Eglantine m’a réveillée à ce moment. J’espère qu’il 

ne s’agit que d’un mauvais rêve. 

- « Ça suffit ! Je n’ai que des pensées négatives, je vais prendre 

mon harpon et tenter de pêcher quelques perches. Ça va me 

changer les idées ! » 

- « Eglantine, Canine d’Ours, venez !» 

 


